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Le present ravajıl taıt partıe d’un oOuvrage dont les tomes 1{°
et }° comprendront L’etude du domaiıine et des tinances, a1lnsı que
la deseription archeoloegique de J’eglise abbatiale et des edifices
conventuels d’Averbode.,

En aisant l’historiographe durant les emps modernes de
Cce ma1ison religieuse, le chanoine Lefevre entrepris une besogne

»des plus ingrates CAar, 1O  z} seulement le enre itteraire histoire
d’abbayve, est guere reluisant actuellement, mais les routes qu1
conduisent unNne histoire critique sSont pas irayes et sont
combräöes d’impedimenta SONS nombre.

La documentation est cons:ı:derable : Averbode d’abord,
Bruxelles, ensuitte, auı x AÄArchives du 4 Ou exıste tres
utile inventaire (inacheve) des archives du XVITT® siecle du cha-
Nnome Van Hulsel, Ajoutons cela eux chroniques monastiques
incdites de la meme epoque, celles d’Etienne Va  z} der Steghen et
d’Augustin Va  a} Boterdael.

On peut songer presenter 1C1 resume de livre, riche
taits et details interessants le meilleur aDCeICU c’est EUNCOTE

de Elqnner les en-tetes des Princ1ipaux chapitres,
Premiere partie Vicissitudes de l’abbaye : Restauration du

monastere SOUS Valentyns et Ambrosi (1591-1647), les abbös bäa-
tisseurs, de 1647 1778, le declin d’Averbode SOUS Marie-Therese,Joseph B] et entin Suppression de la Ma1son, 1797

Deuxieme partie. Organisation constitutionnelle, juridictiontemporelle, exemption du pouvoir episcopal, autorites centrales de
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VFOÖrdre de Premontre, hierarchie locale - l’abbe, les _officiales
membres de 1a communaute chanoines, COMNLVETS et donats,

Treisieme partıie 1e conventuelle, Observance disciplinaire :
vie COMUNUNC, clöture, mortilfications, silence, ascese, sancthons pe-
nales. Liturgie eti culte Devotions modernes, culte marial, reli-
quesS  4  Ma activite intellectuelle, etudes l ’abbaye et ‚eb} 1 Universite,
{ravaux,

Quatrieme partıe. Ministere pastoral La Cura anımarum ans
les paro1sses, service paroiss1al,

Parmi les 411 XES 11 taut citer OFIS de DaIir la liste des codi-
tications statutaires norbertines, la liste des chapitres generaux
dont es Ca  ®r  C1S10NSs sont Oonservees Averbode, 1a histe des visites
CanonN1GUES taites ce abbayve, Cde 16061 1716, eic

L’'histoire de l’abbaye d’Averbode, 1 epoque moderne, s Oouvre
par unNe periode de retorme.

Daccagee de tond combie la suite des Qguerres religieuses
du XVIe s1ecie, Labbaye Cr "heureuse ortune de O1lr
tete u homme proviıdentiel, le prelat Valentyns, au restaura les
rummes spirituelles et materielles,

Ses SUÜ:  TS profiterent de SO  n} habıle gestion et purent
ONsacre leurs eitorts reeditier les bätiments conventuels, 11s le
firent VeCc unNne methode et gout cConsommes,

Le despotisme eclaire des SOUveraıns autrich:ens de la fın du
X VILI: siecle arreta leurs TAavaux, Les prelats qu1 Souvernerentdurant CCS annees purent dorner la INeESUTre de leurs talents.
Toute leur attention concentira SUr la defense des privileses et
des ibertös de la cCommunaute qu ıls dirigeaient.

La revolution francaise acheva l’oeuvre nefaste, inauguree DarL’etatisme autrichien. L’abbaye tut SUpprimee, les religieux expul-
sSes violemment de leur retraıte plusieurs to1is seculaire, les biens et
les Tesors art vendus disperses,

tallut attendre de Jongues annees avant de DOouvoir songer
retiour.
En qu1 regarde sa constitution interne, la V1e norbertine,telle qu'on la trouve concretisege l’abbaye d’Averbode, continue

durant les emps modernes les traditions du age,ans doute les cadres sont elargis.
Les rouages de l’administration centrale ont ete modifies Darla creation des chapitres pPOvinclaux et des visiıteurs annuels, Ces

eux institutions CONCOUrurent puıssamment Assurer le sde Ia retorme, COMMeEeNCEEC debuft du s1ecle,
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Les chapitres O,  ®r  neraux 11 sont plus S1 irequents qu au debuft
de i Ordre mais, CONCUS AaVOC plus de methode, i1s sont MI1eUxX SUIVIS
ei ON une iniluence plus durable,

Le POUVOIr CGiu (senera! de remontre etendue, HaL
su1te de iinfluence qu exercent SUr le monde ecclesiastique les
theories de la imonarchie ahsolue. Mais, ans 1LOS provınces, 1} tut
battu breche Par les tendances nationalistes de J empereur
Joseph H

L autorite de l’abbe iocal moditie egalement dans le S1185
absolutiste. Durant 1 epoque moderne, plus Qu«cC jJamaı1s, 1 abbe es(,
ans LOr  are  x de Premontre, le pıvot de Ia VIie religieuse, Toutes les
prescriptions statutaires hormis celles empruntees V’essence
des CUX ces in)0onNClONS explicites des sont laissges

iNerc1, L/’abhs 1001 de droits juriciclionnels ires etendus ; i
porte 1a CTOSSE ei 1a mıtre et, Har le röle politiaue qu 1l joue
cGehors de SW monastere, pPOUFr personnage important ans
1a socjete ecclesiastique ei civile.

La communaute des chanoines garde des prerogatives jen
deiinies, DOUTF le maıintıen desquelles e1le saıl, l’occasion, taıre
adır de puissantes interventions. Kegulierement elle entend eire
consultöe DOUT V’admission des nouvelles recrues et DOUF les Ope-
raltians HNACIOrES ettectuer,

Un Srounement qu1 tend disparaitre est celui des COTMTLVETS et
donats, religieux nOon destines la pretrise, Ce fait est rela-
tıon directe AVEC ] organisation du ravaiıl manuel, contie quası
totalement des salaries la  1CS,

La V1e religieuse reprend, des ages modernes, eDa-
nouissement et unNne etHorescence au elle connaissaıt plus depuis
des siecles,

Le Concile de Trente ans LOUS les milieux NOU-
eau Serieux et durable, La communaute de V1Ce et de biens, 1a
clöture, les mortitications corporelles turent rötablies ans oute
leur etendue.

ans doute, les monasteres presentent plus cCe atmosSs-
phere de recueillement tervent, te] qu on plait le tigurer
durant les s1iecles qu1 Oont prece  d  e, On introduit des delassements
INCONNUS äge, dAu mOo1inNs principe, La V1 monastique
S accomoda de UCes innovations Qul1, entendues Vec discernement,

pouvaijent aQue contribuer 141 garder vitalite de jadis.
Un eleöment du programme norbertin qu1 doit arreter V’atten-

tion est Ia celebration liturgique, Au siecle, des tendances
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d unıfication, pDartıes du cenitire de la chretiente, iirent e  6J70 aas
toutes les vieilles congregations religieuses,

OCherz ies premonires, montra particulierement bienveil-
ant leur egard ; alla meme plus loın qu 11} n aurait fallıu
Toute{ois, la traditionnelle iut respeciee, 1a z008 des
ottices est toujours haute estime ans }  ıe abbayes, On \
cueille quelagues devotions nouveHNes Qu1 sont generalement de bon
aloı. Le service religieux attire Deaucoup de monde ans les eglises
norbertines elles deviennent a1nsı des centres importants du culte
ans la regıon.

Ce qu'’i faut souligner urfout c’est le SO1N Que«e 1’9n
au X ötudes., Depuis les controverses protestantes, avaıt COmprI1s
UC 1 bas clerge devait etre POUFVU une instruction theologique
plus solide qu autrefois,

Appeleös diriger les ames Par la predication et le minıstere
paroissial, les premonifres organısent ans leurs abbayes de
r6gies de t{heologie et de philosophie. Des jeunes clercs furent
voves grand nombre au universites, DOUF SY inıtier lense{i-
Oonement superieur des SCIENCES sacrees, Revenus ans leur 1UHONa-
stere, S facilitaient le recruüutement du professoral, destine

preparer les religieux au  D4 necessites de l’apostolat,
Le minıstere pastoral garde, durant les emps modernes, la

mme taveur que jadis,
ans doute, Dar sute du relächement au1 S e  DE  taıt manıfeste

parmi les religieuxX-Ccures, , XV® et XV{Ie siecle, dut-on porterde SCTEeUX remedes.
Au döbut du siecle, les abbes Qu1 reforment fes iNON2-

Stieres norbertins Belgique ont des tendances visıbles restrein-
dre le nombre des 4 desservies Dar leurs chanoines, On trouve
des manıfestations 11LO  — Squivoques de ce mentalite arc et
Äverbode.

Cette INneSUre fut mal accueiıllie pPar les eveques, quı dispo-sa:ent DaAaSs CNCOTEC, momen(t, du persone]l vounlu DOUF d?rigerles nombreuses Daro1sses rurales de leurs dioceses,
Les reclamations des abbeös eurent consequence de

tixer l’attention des autorites centrales de L’Ordre Sl  an les abus. On
lesifera AVEC vigueur les evenements demontrerent le ıen fonde
de Ces esSUres,

Au XVITI® siecle, les administrees Par des religieux nof-
bertins et particulier Dar les chanoines d’Averbode P<  >sent DOUr etre S 5  1en tenues. Le SErvice paroissial SV fait une tacon
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irreprochable, termnojgnage evidemment desinteresse des
Z  E  veques,  e

Äinsi l’Ordre de Premontre Belgique, et specialement
l abbaye d’Averbode, olire, L epoque moderne, le tableau +  une
insliıtutiion en organisee ei pleine de vitalite, out s’adaptant

111oment, eile garde intact le depöt des tradi-aı X exigences du
$1ONS reigieuses et soci:ales, GUuU«E I1 avaıt conlie, plusieurs siecles
auparavani s (3rı iondateur, 1 ıillustre converti de Xanten.

Voilä les conclusions auxquelles “auteur aboutt.
(n SCTEa ıunanıme jouer chez AA te chanoine Lefeövre L’etendue

des recherches A’archives et 1a moderation de sSCc$5 appreciations
quani 3  D hommes et 384  ‚&  X choses, reHSsSSIi eviter "ecueil de
beaucoup A'histoires monastiques 1a monotonie et 1o ton invarıa-
blement isuangeur, Quant eire complet, il N V SAa1llıs douxte PSaS
songe ei, tout comp{ie taıt, la chose etaıt impossible, tant la 40C1-
mentation ost abondante i on EeNCOTE critiquee ma1is qUE V’au-
teur i} donne Das CTr proifondeur, 11 le tournit etendue aGe cadre,
puisque SON travajıl dV’ensemble comprendra trois volumes FeSDECC-
tahles,

BA le chanoıine Leteövre la plume irop facıle DOUT paSs OUuUS

donner guelaue OUr w etude, SOUS ftorme Ge vulgarisation scıien-
tilique, SUr certains pDomts qu on aımeraıt VO1r ira  1  »  tes plus tond
Ia 4  N  D  e 1i la bientaisance, <o1t le röle social d Averbode {ravers
les siecles CHCOTE le röle des abbes au  D KE'tats de Brabant,

Le remier de CcCecs suje{s seraıt particulierement attachant.
Averbode esT, et eie, centre de pıete ans sanctuaijire la
parole divine (Dr  te enseignee, prechee et repandue dehors, Quel-
le ete l’influence religieuse de CC  N ettorts Au YV’eätudes
approfondies, d’enaugtes et de statistiques l’auteur pourrait repon-
dre ces questions.

Kn SOZMLILNLEC, 1o livre du cnanome Leifevre donne plus GuEC des
esperances et les $runts de SCS recherches seront d’autant meilleurs
au ’ils auront murı davantage.

NELIS

Jaume Caresmar, Historia de Ta Primacia do la Sonu de
T’arragona, 6d Fr Marti de Barcelona. Tarragona, 1924

Le Marti de Barcelona, S vient d’imprimer ans
la Bibliotheca T’araconense, une JUSqu 1C1 ENCOTE inedite du
prémonfré Catalan Jacaues Caresmar. On saıt Qu«c dernier, cha-


